Au Pays des Mandaring

JOURNAL D’UNE SEUR CANADIENNE
MISSIONNAIRE EN CHINE
: DM R, ,..::"'
(Suite)
AU DESSUS DE I’ABIME

Nous avangons & travers les montagnes ; quel
quefois nous marchons dans des gorges s1 étroitet
que deux voitures ne pourraient se rencontré®
Puis nous grimpons au sommet d’une montagne
pour redescendre auesitot dans une pente rapid®
ol une voiture avec des roues ne pourrait P&
passer. D’autrefois; nous longeons des preclpwes
sans fond. Les mfiles marchent dans un Petl
sentier tout & fait au bord ; la chaise qui est plt®
large qne les miles est & moitié au-dessus d¢
Pabime. Quand le vertxge me prent
je ferme ]es Veux et sans trop_! d_
cralnt—e e je me conf' ie & mon bon ang®
Un s umple faux pas, et nous voilk
roulant & des cen centames de pieds € de
pr()fondeux' Quel]e agreable P"“‘
pective !

Dans le pays que nous traverson

les enfants sont plus convenablemen?
habillés, ils ont au moins un pant*”

fertile. En ce moment on fait 1a pr¢
miére récolte de blé, et nous somme#

4 la mi-juin. Nouq voyons souve?
de jolies perdrix. Je pense toujol”

a papa. Quel dommage qu’il ne sof
pas la avec son fusil.. . ..

HEUREUSE ARRIVEE A ToONG
ALL-Kfou

Le 20 juin & deux heures nous ”ne
vons enfin & destination. Vous ¥
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lon. La campagne elle-méme est pi**



